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La montre - parure obligée

Dans son agitation de « civilisé », l'homme mesure
même le temps de ses plaisirs. Ainsi la montre n'est plus
seulement la mécanique utilitaire que porte celui qui
travaille, mais elle a pris sa place parmi les parures de la
femme tandis qu'à l'homme, elle apporte un peu de

fantaisie, ajoutée à la sécheresse de son épure.
Parmi les soieries chatoyantes, les organdis, les

crémeuses broderies, les éphémères créations de la plus
fantaisiste des industries, celle de la couture, la montre —
parure obligée — a donc sa place, à plus forte raison
puisqu'elle est soumise, elle aussi, aux caprices de la
mode.

En 1949, profitant de l'occasion du Congrès
international de chronométrie, l'Association « Montres et
Bijoux de Genève» invita un certain nombre de maisons
suisses, domiciliées en dehors de Genève et connues pour
leur production de qualité, à prendre part à son exposition
annuelle. C'est ce qui nous a valu cet automne, à Genève,
la remarquable exposition «Montres et Bijoux». Nous
sommes heureux de reproduire ici un aperçu extrêmement
réduit de ce que les vingt-deux fabricants d'horlogerie
qui y participaient ont exposé, soit en général des pièces
en exécution spéciale plutôt que les articles courants, que
chacun connaît, en Suisse tout au moins. 11. C.

N. B. Le catalogue de l'exposition en question peut être demandé à la rédaction de «Textiles Suisses».
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